
D
epuls toujours l'ambltlon 
endlablee du pouvolr chez 
l'homme est cause de guer-

res. Les consequences en sont tou· 
]ours les mAmes; un massacre horrible 
d'Atres humalns au benlflce de ... per· 
sonne. Mats helas, la guerre se fait 
lronlquement toujours porteuse de 
palx. En vain! 

Les heros dans cette confusion sont 
les soldats. Ces pauvres Idiots, de 
stmples pions dans cet affreux jeu de 
meurtrler, sont uses comme des 
chlens sales. Amenes en masses aux 
chantlers de destructlons, Its en revlen· 
nent blesses s'lls sont chanceux mats 
plusleurs y restent A jamals. Les sur· 
vlvants, marques A vie, retournent a 
leur patrie et se perdent dans l'oublle. 
Les morts eux se font 'glorifier' et com­
memorer avec des monuments et des 
necropoles; !'art 'patriotlco-tlmulalre' 
qu'on appelle.1 

L'lmaglnatlon artistlque chez l'homme 
est seduit par les atrocltes de la guerre 
et l'art patrlotlco-tlmulalre n'est pas 
d'exceptlon. L'eclectlsme dans eel art 
est stupeflant autant pour la variete In· 
tense des ses nombreux sujets que 
pour la dlverslte de ses styles. D'une 
part, le romantlsme joue avec les con· 
dltlons extremes de terreur qullul sont 
offerte tandls que le classicisme lul, 
consldere le soldat comma I'Atre hu· 
main Ideal et en fin 11 y a le symbolisme 
qui lul est intimement lie au cadre cpn· 
ceptuel qui rend une guerre possible. 
" ... The existence of war can be seen to 
be dependent on the effectiveness of 
symbolism ... " 2 

Malheureusement, comme dans tout 
art, seul un petit pourcentage con· 
stltue de verltables chef d'oeuvres. 
Ceux-cl fuslonnent !'architecture et la 
sculpture pour creer un peu d'inspira· 
tlon A la memolre des vtctlmes de la 
guerre. "Temple de la mort... Votre 
aspect dolt gtacer nos coeurs ... le but 
qu'on se propose l'orsqu 'on IJ/eve ces 
sortes de monuments est de perpetuer 
la memo/re de ceU>( auquels 1/s sont 
consecres. 11 taut done que ces 
monuments solent conr;us de man/ere 
A braver le ravage des temps".3 

Sir Edwln Lutyens, principal archltecte 
de la "Imperial War Graves Commis· 
slon" en 1917, en fut l'auteur de 
plusleurs. Ses monuments insplrent 
une palx et une serenlte dans leur com­
position et leur masse. Son memorial 
australlen de Vlllers Bretonneux en 
partlculler est un magnlflque arrange· 
ment d'elements archltectonlques 
classlques gracleusements entrelaclls 
en un tout exceptional. D'un geste 
lronlque, Luytens complete ses ex· 
plolts archltecturaux en flgeant quatre 
drapeaux de plerre comma d'lm 
moboles sentlnelles velllant sur les 
morts. C'est un chef d'oeuvre d'une 
orlglnalltll grandiose mala qui dans le 
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fond n'est qu 'un temple pour rendre 
hommage non pas aux soldats mals a 
la guerre. Le memorial canadlen a 
Vlmy en France deW. Alluard nous of· 
fre lul aussl un spectacle tHourdissant. 
Ses deux 'eperons stalagmltes'4 s'ele­
vent A plus de 140 pieds au desSlJs 
d'un socle de pierre, s·amincissant 
graduellement jusqu'a ce qu'lls se 
transforment en sculptures represen­
tant la paix, la justice. la vllrite et la 
connalssance. D'autre figures en deull 
se haussent de tout leur chagrin A la 
base de ses ar&tes de plerres. '/Is sym· 
bollsent sobrement ce qui fut le 
calva/re des assail/ants de cette 
cr~te '5 Un symbollsme de souffrances 
causlls par une guerre qui se retrouve 
encore une fois glorlflee. Une guerre de 
palx .. et de justice ... ! Real del Sarte, 
d'une slncerlte qui lui est pertlcullere 
fut l'auteur de quelques sculptures 
tres emouvantes. Sculpteur, il perdlt la 
main dans une lutte de corps a corps 
aux tranchlles. Mals 11 reussl a triom· 
pher de son lourd handicap. 11 s'agit 
d'apprllcler son monument de la forme 
Navarln ou encore celui des Eparges 
oour nous en convaincre Dans ceder· 
nler on crolrait voir cette main de pierre 
se dechlrer de son soc1e a fin de gravir 
le sobre monument. 

Plusieurs autres monuments de plus 
petltes echelles pourralent aussl Atre 
classlfllls comma chef d'oeuvres pour 
leur conception artlstlque. Les plus 
frappant jouent avec le romantlsme et 
sont tres souvent dramatlques. Le 
monument aux morts de Sillery-en · 
Champagne reprllsente une femme de 
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plerre agenoulllee sur l'herbe auprb 
de la tombe de son blen a lme et corn­
me si le temps n'y etalt pour rien, elle 
pleura son marl A jamals. Aux alen· 
tours de Vermelles on retrouve un 
soldat terrlfle le regard fixe sur une 
grenade qui A son horreur est A la 
vellles de lul enlever la vie. Et un autre 
monument, celul de Varlecle a Polncy 
est une expression symbollque et ex­
tremement dramatlque du saorlflce de 
la France lors de la guerre 14-18. Mats 
malgre leur valeur artlstlque, tous ces 
monuments aux morts de la guerre ne 
sont qu'une excuse non pas pour 
honorer le soldat mais pour glorifier la 
guerre. N'oublions pas que le principal 
promoteur de cet art est l'etat et c·est 
aussle l'etat qui se sert de ces jeunes 
hommes pour les envoyer a la guerre 
malgr~ eux afin qu'lls puissant sauver 
leur patrie pour qu'enfin rl!gne la paix 
dans le monde! Ouel hypocrisie' En 
une decennia (de 1920 a 1930) !rente 
sept mllles monuments de guerre 
furent eriges en France C'est de la 
folie, un art Industrialise qui resulte 
d'un ravage d'~tres humains lut aussi 
suite de l'lndustriallsatlon chez 
l'homme. 11 suffit de leur eriger quel· 
ques monuments ou encore de leur 
ded ler une autoroute ou un pont et lis 
sont oublles. Le soldat lnconou qui a 
lalssll parents, femme et enfants de­
viant un nom parmis tant d'autre ln­
scrlt sur un plaque commemorative 
quelque part en Europe ou en Amen· 
que. Et nous. survivants. devont falre 
deull face a leur horrible sort. 

"A /a memolre de ceux qui sont tombiJs 
comme exhortation aux vivants. et, 
pour ceux qui viendront, un exemp e 
dont·ils doivent s'inspirer .. .'(; 

Dans ce massacre humaln, nul en sort 
valnqueur. Le spiritual n'etant pas suf· 
flsant l'homme cherche a materialiser 
son aveu aux soldats. Mais malgre les 
prouesses archltecturales et symboll· 
ques que l'on retrouve chez quelques 
uns de ces memorials, le soldat est 
oublie et la guerre s'accapare de tous 
les trophlles. Elle demeure invalncue 
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